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	Editorial – 

Voici une nouvelle année qui commence et qui, pour certains, est riche de découvertes : nouveaux amis, nouveau collège ? nouvelles matières aussi… Particulièrement pour quelques courageux cinquièmes qui débutent leur étude du LATIN !

Ils sont nombreux, ceux qui se demandent à quoi cela peut bien servir, le latin, même parmi les latinistes, d’ailleurs (surtout ?)… Eh bien, nous allons essayer de vous donner au long de l’année un aperçu de tout ce que nous pouvons apprendre de cette civilisation qui imprègne la nôtre, et de cet ancien langage qui s’avère être en fait, à quelques transformations près seulement, parfois, le nôtre…

Vous trouverez différentes rubriques, selon ce qui vous intéresse, dans ce journal : archéologie, civilisation, étymologie, histoires, Histoire, livres, interviews, jeux, sport… A vous de voir ! Et si vous avez d’autres idées, n’hésitez pas à nous le faire savoir…

La classe des latinistes 5e A et B1

	A LA UNE :

RETOUR SUR LES VACANCES : LES JEUX OLYMPIQUES

Cet été, vous vous rappelez : les Jeux Olympiques se sont déroulés à Athènes, en Grèce… leur pays d’origine. Quelques informations s’imposent donc sur les origines de cette manifestation sportive.

Les Jeux Olympiques se déroulent dans l’Antiquité grecque à Olympie, en Grèce ; toutes les cités de ce pays y participent. Les athlètes sont uniquement des hommes. Les épreuves importantes sont :

- la course

- le saut en longueur

- les lancers de disque et de javelot

- la lutte.

Ceux qui gagnent les jeux reçoivent un rameau d’olivier, coupé avec une faucille en or.

Les Jeux Olympiques se déroulent tous les quatre ans, pendant cinq jours.

Le mythe
La genèse des Jeux Olympiques se confond d’abord avec les rites religieux de la Grèce antique. Les premières traces indiscutables des jeux de l’Antiquité remontent au IXe siècle avant J.-C..

Le poète grec Pindare a attribué la fondation des Jeux à Héraclès, fils de Zeus, qui voulait honorer son père après une retentissante victoire. Mais d’autres auteurs affirment que ce serait Zeus lui-même qui aurait créé les jeux pour célébrer sa victoire.

Laura, Iris, Clémence F., Clémence B.
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ARCHEOLOGIE

Les fouilles archéologiques servent à retrouver les ancêtres qui ont vécu avant nous et connaître leur vie au quotidien.

Le plus grand site archéologique retrouvé est : POMPEI. La plupart du temps, on retrouve des maisons, des thermes… mais à Pompéi, on a aussi retrouvé les empreintes complètes de corps humains fossilisés !

Certains sites archéologiques ne sont pas ensevelis et l’on peut les voir intacts ; d’autres sont ensevelis et l’on doit fouiller la terre pour retrouver des monuments ou des objets.

Mélissa et Loïse
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	QUI A DIT QUE LE LATIN ETAIT
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UNE LANGUE MORTE ?
Tous les jours, tu prononces des dizaines de mots latins ou issus du latin. 

Par exemple : « Nous allons visiter un aquarium où l’on voit de très belles plantes aquatiques situées tout près de l’aqueduc. » Dans cette phrase, j’ai écrit quatre mots latins sur dix-huit.

Ce sont aussi les dieux romains qui ont légué leurs noms aux planètes : à droite de Vénus, il y a Mercure, Uranus se cache derrière Neptune et Pluton, et à gauche de Jupiter.

Beaucoup de mots sont dérivés du latin et tu les emploies tous les jours :

via : la voie

oculus : l’oculiste, l’œil

fugio : une fugue, fuir

video : une vidéo, voir

Il suffit d’un mot latin pour découvrir l’origine d’une foule de mots français :

via : viaduc, voie, voyage…
Amaury et Valentin B.


	AVANT M. DE LA FONTAINE…

… il y avait un autre fabuliste, latin, Phèdre. Et avant Phèdre, il y avait Esope, qui était grec. Et il semble qu’avant Esope, il y en ait eu d’autres, mais là, on ne sait plus les noms.

Ainsi donc, voici que nous avons découvert que bien des fables que nous avons apprises plus jeunes dataient non pas de « seulement » trois siècles, mais de dix-neuf, voire vingt-sept siècles !

A vous donc, maintenant, de reconnaître dans ces fables de Phèdre des histoires racontées ensuite par Jean de la Fontaine… :

VULPES ET CORVUS
Qui se laudari gaudet verbis subdolis

fere dat poenas turpi paenitentia.

Cum de fenestra corvus raptum caseum

comesse vellet celsa residens arbore,

vulpes ut vidit blande sic coepit loqui :

« O qui tuarum, corve, pennarum est nitor !

Quantum decorem corpore et vultu geris !

Si vocem haberes, nulla prior ales foret. »

At ille stultus dum vult vocem ostendere,

emisit ore caseum, quem celeriter

dolosa vulpes avidis rapuit dentibus.

Tum demum ingemuit corvi deceptus stupor.

Hac re probatur, quantum ingenium polleat

Virtute semper praevalet sapientia.


	LUPUS ET AGNUS

Ad rivum eumdem lupus et agnus venerant,

siti compulsi. Superior stabat lupus,

longeque inferior agnus. Tunc fauce improba

latro incitatus jurgii causam intulit ;

« Cur » inquit « turbulentam fecisti mihi

aquam bibenti ? » Laniger contra timens :

« Qui possum, quaeso, facere quod quereris, lupe ?

A te decurrit ad meos haustus liquor. »

Repulsus ille veritatis viribus

« Ante hos sex menses male » ait « dixisti mihi. »

Respondit agnus : « Equidem natus non eram. »

« Pater hercle tuus » ille inquit « male dixit mihi. »

Atque ita correptum lacerat injusta nece.

Haec propter illos scripta est homines fabula

qui fictis causis innocentes opprimunt. 

	RANA RUPTA ET BOS
Inops, potentem dum vult imitari, perit. 


In prato quondam rana conspexit bovem, 
et tacta invidia tantae magnitudinis 
rugosam inflavit pellem. Tum natos suos 
interrogavit an bove esset latior. 
Illi negarunt. Rursus intendit cutem 
majore nisu, et simili quaesivit modo, 
quis major esset. Illi dixerunt 'bovem'. 
Novissime indignata, dum vult validius 
inflare sese, rupto jacuit corpore.
Julie, Gabrielle, Alice, Adélaïde
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	ART ET DECO : LES MOSAÏQUES

Qu’est-ce qu’une mosaïque ?

C’est une décoration composée de petites pierres ponces ou de petits cubes de couleur (appelés « tesselles »), juxtaposés et tenus par un ciment ou un mastic. Les tesselles, ou smalts, sont en pâte de verre, et peuvent être translucides ou opaques ; ils peuvent être posés à plat ou inclinés de façon irrégulière pour jouer avec les effets de lumière (notamment pour les mosaïques à fond d’or).

Il existe deux types de mosaïques, définis selon l’endroit où elles se trouvent :

- la mosaïque de pavement, sur les sols, beaucoup utilisée par les Romains.

- la mosaïque murale (sur les murs ou sur les voûtes), on en trouve de très belles dans les églises byzantines.

Mais la mosaïque n’a pas seulement une fonction décorative, elle sert aussi à assurer l’étanchéité des sols ou la solidité des revêtements muraux.

Quand arrive-t-elle à Rome ?
La mosaïque est introduite à Rome vers la fin du IIIe siècle avant J.-C.. Les Romains ont énormément développé cet art ; à partir de la deuxième moitié du Ier siècle après J.-C., ils renouvellent l’art pictural du trompe l’œil et du réalisme pour un art plus simplifié favorisant le noir et blanc et les motifs géométriques : damiers, cercles entrelacés, rubans tressés, losanges, végétaux stylisé.

Elias, Daphné, Marie-Ombeline, Quentin, Victor, Théophile

	A Saint-Marc… projets

La 6e Icare : dites-nous en plus…

Les 3e : un voyage à Rome et Pompéi ?

Suite au prochain numéro… !




JEUX
CHARADES

	Mon premier n’est pas faible.

Mon second est toi.

Mon troisième est un morceau de « nage ».

Mon tout est bon ou mauvais en latin.

	Mon premier n’est pas mon père.

Mon second est la onzième lettre de l’alphabet.

Mon troisième est un pronom personnel.

Mon quatrième est un rongeur.

Mon tout permet des échanges.             

Quentin

	Mon premier est quelqu’un de musclé.

Mon deuxième est un article indéfini.

Mon troisième est la première lettre de l’alphabet.

Mon tout veut dire destin ou sort en latin.

	Mon premier est la première note de musique.

Mon deuxième est la troisième note de musique.

Mon troisième est un mot enfantin.

Mon tout règne dans la maison.     Mélissa
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	1- epistula =

2- bovem = 

3- patria =

4- silva =

5- fabula = 

6- domina =

7- dum =

8- villa =

9- dea =

10- aqua =

11- causa =

12- ranae =

13- vita =

14- vult =
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	1- Lettre accusatif pl.

2- Eau génitif pl.

3- Cause datif sg.

4- Statue génitif pl.

5- Soin vocatif sg.

6- Troupes nominatif

7- Ferme, maison génitif pl.

8- Maîtresse de maison datif pl.

9- Forêt ablatif sg.

10- Terre accusatif pl.

Victor


- grenouille


- vie


- eau


- cause


- statue


- forêt


- route


- patrie


- légende


- sort





Valentin B.
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